Rome, le 15 octobre 2002

Aux membres de la Congrégation de la Mission 

Très chers confrères,


La grâce de Notre Seigneur soit toujours avec vous ! 


Un jour, en parlant à ses confrères, saint Vincent s’est écrié : « Qu'heureuse, ô qu'heureuse, est la condition d'un Missionnaire qui n'a point d'autres bornes de ses missions et de ses travaux pour Jésus-Christ que toute la terre habitable! » (Abelly, Livre II, chapitre I, 91). 


Peu de sujets excitent saint Vincent comme celui des missions étrangères. Le lecteur perçoit immédiatement l’énergie et l’enthousiasme dans ses conférences et ses lettres sur les missions, quand il parle de Madagascar, d’Algérie, de Pologne, d’Écosse et d’autres lieux. Il pleure la mort des grands missionnaires, mais il n’hésite pas à en renvoyer d’autres pour les remplacer. Il persévère même quand les nouveaux commencements semblent présenter des obstacles insurmontables. 


Aujourd’hui je vous écris, comme je le fais chaque année en octobre, pour lancer un appel aux volontaires pour servir dans nos nouvelles missions et aussi pour répondre à d’autres besoins missionnaires urgents. Comme d’habitude, je commencerai par vous donner quelques nouvelles des missions ensuite je vous lancerai plusieurs appels en y ajoutant les nouveaux. 

QUELQUES NOUVELLES BRÈVES 

·  RATIO MISSIONUM – Je suis heureux de la publication, il y a quelques mois, de la Ratio Missionum (Vincentiana 2002, n°1) que l’Assemblée Générale de 1998 avait demandée, et je suis profondément reconnaissant à tous ceux qui ont contribué à son élaboration. J’engage tous les membres de la Congrégation à la lire et j’espère qu’elle sera un document très précieux, particulièrement pour ceux qui sont en formation et pour ceux qui partent dans les missions étrangères. Plusieurs provinces ont déjà utilisé ce document comme une base pour des retraites ou des sessions de formation permanente. 

·  LA VICE-PROVINCE DES SAINTS CYRILL ET MÉTHODE – Je rentre tout juste de la toute première rencontre des membres de cette nouvelle Vice-Province, qui s’est tenue à Kiev du 16 au 20 septembre. Ce fut un événement extraordinaire. Presque tous les membres de la Vice-Province étaient présents ainsi que neuf étudiants en formation. Les Visiteurs de Pologne, Slovaquie et Hongrie étaient aussi présents. Quatre laïques venant d’Allemagne et d’Italie représentaient les AIC. Józef Kapuściak et moi-même y étions pour le compte de la Curie. Durant cette occasion, nous n’avons pas seulement rêvé l’avenir de la nouvelle Vice-Province, mais nous avons aussi discuté concrètement de l’importance d’une spiritualité saine, intégrale pour chaque missionnaire, les encourageant à préparer un projet personnel qui englobe dans leurs vies les dimensions humaine, spirituelle, communautaire, apostolique vincentienne et la formation permanente. Le Père Paul Roche, le Vice-Visiteur, vient juste d’acquérir une maison et est entrain de l’agrandir. Elle servira de Maison Provinciale et de Séminaire Interne. La Province, Dieu merci, a des vocations. Récemment, quatre de ses étudiants ont commencé leur Séminaire Interne en Slovaquie avec le Père Tomaž Mavrič comme directeur. 
·  CHINA – Il y a des bonnes et des mauvaises nouvelles. Les mauvaises nouvelles : Fin 2001, il y a eu une répression de la part du gouvernement qui nous a tous très préoccupés. Les bonnes nouvelles : les choses bougent en Chine Continentale d’une manière positive que je n’attendais plus. Je souhaiterais pouvoir vous donner de plus amples informations mais je suis certain que vous comprendrez la nécessité pour moi de rester dans le vague. Deux autres volontaires de Pologne ont rejoint cette mission : le P. Andrzej Stepańczuk est déjà arrivé à Taïwan ; Marek Dabrowski, un séminariste, étudie l’anglais en Irlande pour se préparer à cette mission. Deux confrères des Philippines ont aussi rejoint la mission, Ferdinand Labitag et Domingo Seong Doh Hong.
·  PAPOUASIE NOUVELLE GUINÉE – Homero Marín est arrivé et s’adapte bien. Tulio Cordero se trouve actuellement à l’Université Saint John de New York pour y étudier l’anglais et sera en Papouasie Nouvelle Guinée au début de l’année prochaine. Les conditions politiques et sociales à Port Moresby demeurent agitées. Les confrères supportent ces conditions avec patience et courage. 

· ILES SALOMON – En plus du séminaire, les confrères ont pris en charge l’animation d’une paroisse missionnaire. Le Père Chacko Panathara, fondateur avec le Père Dick Dehoe de la Mission en Tanzanie, a pris une année sabbatique aux États-Unis. Il arrivera aux Iles Salomon dès le début de l’année 2003 et prendra en charge cette paroisse. 

·  TANZANIE – Comme je vous l’avais souligné dans la lettre de l’an passé, la Province d’Inde du Sud a généreusement assumé la responsabilité de la Mission en Tanzanie pour mieux garantir son avenir. Père Mathew Onatt, auparavant Visiteur en Inde, est maintenant le supérieur de la mission. Il est arrivé en Tanzanie cette année, ainsi que Varghese Ayyampilly et Babu Mattappillil. À présent, ils sont sept missionnaires. Bientôt des séminaristes d’Inde iront en Tanzanie pour faire leur formation et mieux inculturer la culture locale et la langue Swahili. Le Visiteur et Père Onatt aimeraient construire une maison de formation à Morogoro et une petite maison centrale à Songea. Naturellement la Province d’Inde-Sud a des ressources limitées, aussi ils doivent chercher des fonds pour démarrer ces projets.
· MOZAMBIQUE 

a. La Vice-Province de Mozambique – Je suis très reconnaissant aux Visiteurs du Brésil pour leur vif intérêt manifesté pour le Mozambique. Chacun des trois Visiteurs a accepté d’envoyer un confrère dans la Vice-Province. La Province du Portugal continue également à envoyer des confrères au Mozambique, et ce malgré leur nombre limité en personnel. José Luis Fernandes Azevedo, auparavant Directeur National des JMV au Portugal, puis aumônier militaire en Bosnie, vient juste d’arriver au Mozambique.

b. Nacala – Cette année Sergio Asenjo, de Costa Rica, a rejoint Eugenio López García et David Fernández, tous deux de la Province de Salamanque, Emmanuel Ugwuoke, du Nigeria, et quatre jeunes missionnaires laïques (Consuelo Plaza Nieto, María del Carmen Lupiañez Castillo, Silvia Bravo Grau, María Jesús Cuena Ramos). Cette mission de la Province de Salamanque a en perspective de nombreuses vocations pour la prêtrise. L’équipe est très inventive dans la Campagne de Lutte contre la Faim que la Famille Vincentienne Internationale a lancée l’an dernier. Ils ont un site web très intéressant et attrayant que vous pouvez trouver : www.nacalavicenciana.org. J’ai déjà signalé dans mes précédentes lettres que la malaria est de nos grandes ennemies au Mozambique. Presque tous nos missionnaires ont eu des accès de malaria sérieux. 

· RWUANDA/BURUNDI – Je suis très reconnaissant au Visiteur de Colombie et à son Conseil, ainsi qu’aux nombreux Colombiens qui se sont portés volontaires pour cette mission difficile. Actuellement, il y a sept confrères. Les choses évoluent très rapidement. La mission du Rwunda/Burundi est désormais juridiquement une « région », avec son supérieur. Les confrères vont ouvrir une maison pour 10 candidats qui sont intéressés pour entrer dans la Congrégation. Une autre maison, ouverte à Rwisabi, où servent les Filles de la Charité, est une zone avec un pourcentage élevé de victimes du SIDA. Les confrères de cette maison ont pu aussi étendre leurs activités au Séminaire National de Philosophie, qui est tout proche. L’année dernière, Fenélon Castillo est allé au Rwanda comme Directeur des Filles de la Charité Un étudiant de Colombie, Félix Eduardo Osorio, va bientôt rejoindre cette mission. D’autres confrères de Colombie vont y être envoyés dans l’avenir et ainsi chaque maison sera composée d’une équipe de trois.
·  BOLIVIE – Les confrères ont maintenant une nouvelle mission pour la formation initiale de leurs étudiants qui iront ensuite au séminaire du Chili. Récemment ils ont terminé un long processus d’élaboration du plan général de la pastorale et du projet communautaire
· ALBANIE – Notre confrère Cristoforo Palmieri, Administrateur Apostolique du Diocèse de Rrëshen, a juste terminé la nouvelle cathédrale pour son diocèse, où la Congrégation y a démarré sa nouvelle mission en 1993. Cette mission aussi est actuellement une « région », avec un supérieur ayant des pouvoirs spécifiques et délégués. Les Filles de la Charité ont aussi constitué une région Albanie-Kosovo et souhaitent qu’elle devienne bientôt une province.
· CUBA – Les conditions ne sont pas faciles à Cuba. Il y a toujours des difficultés pour les confrères étrangers à obtenir des permissions pour exercer leur ministère d’une manière pérenne, bien que depuis peu nous ayons eu quelques encouragements à ce sujet. Cependant, les missionnaires d’Espagne, de Colombie, de Panama, et Saint Domingue vont aider pour de périodes brèves, aussi nous attendons les évolutions futures.
·  IRAN – Lazare de Gérin continue y travailler seul, dans deux paroisses avec des conditions très difficiles. Le Père José Antonio Ubillús, Assistant Général, lui a rendu visite en avril dernier. À présent un jeune Iranien fait son Séminaire Interne en France.
PREMIER APPEL 

Ces dernières années, je vous avais signalé que, pour le moment, notre principale priorité est de renforcer les nouvelles missions que nous avons déjà lancées afin de poser de solides fondations pour l’avenir. Néanmoins, je continue toujours à recevoir de nombreux appels et j’aimerai que vous répondiez à quelques-uns d’entre eux. 

· ANGOLA – Il y a peu de temps, à Paris, au cours d’un repas un jeune confrère m’a demandé : « A-t-il quelques autres missions que vous voudriez démarrer avant de finir votre mandat de Supérieur Général ? » Sans hésitation j’ai répondu : « Oui, j’aimerai commencer une nouvelle mission en Angola ». Je ne peux pas vous dire le nombre de fois que la Mère Générale, la Visitatrice de Madrid Saint Vincent, et d’autres Filles de la Charité m’ont demandé d’y envoyer des confrères pour accompagner les sœurs dans leur mission. En plus, nous avons déjà des candidats d’Angola pour la Congrégation de la Mission. Oui mon premier appel, cette année, est pour l’Angola. L’Évêque nous a invités à y aller. La langue est le portugais. La paix semble être re-stabilisée, bien que les conditions de vie ne soient pas faciles. J’aimerais avoir au moins deux volontaires.

· GUINÉE ÉQUATORIALE – Notre confrère, Mgr Jorge Ávila, après avoir été de nombreuses années Évêque de El Petén puis de Jalapa et enfin de Guatemala, est à présent en retraite. Ayant toujours souhaité servir dans les missions, il s’est porté volontaire pour partir comme Lazariste en Guinée Équatoriale. Il est parti le 4 octobre. Je veux lui exprimer ma profonde gratitude et mes remerciements. Il accompagne les Filles de la Charité en Guinée Équatoriale, qui vivent dans un endroit où il n’y a aucun prêtre. Là aussi, comme en Angola, nous avons déjà des candidats pour la Congrégation de la Mission ! Ce serait merveilleux d’avoir deux volontaires pour se joindre à Mgr Àvila. La langue est l’espagnol. Cette mission est très pauvre, avec des conditions de vie difficiles. Cependant, géographiquement, elle n’est trop loin de notre mission du Cameroun. Des premiers contacts ont déjà été pris entre les deux missions.

· ILES SALOMON – Nous avons besoin, au minimum, d’un confrère pour accompagner Père Chacko dans la nouvelle paroisse missionnaire. Puisque la paroisse est adjacente au séminaire, il y aura de nombreux contacts avec les confrères et une coopération entre le séminaire et la paroisse.

· PAPOUASIE NOUVELLE GUINÉE – L’Archevêque de Port Moresby continue à demander plusieurs confrères pour le programme de formation inter- diocésaine du Séminaire du Saint-Esprit. La langue dans ce séminaire est l’anglais bien que les gens parlent un anglais mitigé avec les langues locales. Je ne vous cache pas que les conditions de vie en Papouasie Nouvelle Guinée sont très difficiles et qu’il y a encore beaucoup de violence. 

· VICE-PROVINCE DES SAINTS CYRILL ET MÉTHODE – La Vice-Province compte 22 confrères dispersés sur un immense territoire : Sibérie, Biélorussie et Ukraine. Serons-nous en mesure de réouvrir la maison appartenant à la Congrégation en Lituanie ? Serons-nous un jour, capables de rejoindre les Filles de la Charité en Kazakhstan ? Cela dépend en grande partie de volontaires. La langue officielle de cette Vice-Province est le russe. Les confrères venant de Pologne, Slovaquie, Slovénie et d’Irlande font de courageux efforts pour apprendre la langue. 

· ROUMANIE – Avant la prise du pouvoir communiste, les confrères travaillaient en Roumanie ; en réalité, vous trouverez toujours notre maison de Bucarest répertoriée dans le Catalogue, bien qu’il ne semble pas clairement que nous pourrions la récupérer. Dernièrement, deux confrères Roumains ont été ordonnés dans la Province de Toulouse. Plusieurs autres sont en formation. Le Visiteur de la Province de Toulouse m’a demandé si nous envisagions d’ouvrir une maison en Roumanie. Si une telle mission devait être ouverte, il serait très important d’avoir quelques confrères plus expérimentés pour accompagner les Roumains plus jeunes. La langue est le roumain.

· EL ALTO – Nous avons besoin qu’un ou plusieurs confrères viennent étoffer l’équipe d’El Alto. Les confrères y servent très généreusement dans des conditions climatiques difficiles à cause de l’altitude, et des circonstances pastorales pénibles. Les langues sont l’espagnol et l’aymara.

SECOND APPEL


Les Provinces continuent à se montrer très généreuses pour la contribution de l’IMF : 2000-2004. En raison des situations de crise des Bourses, le fonds n’a pas augmenté aussi fortement que son prédécesseur (IMF : 2000), mais il produit assez bien vu le contexte actuel. 


Tous les trimestres pendant une session du Temps Fort du Conseil Général, le Trésorier Général présente un rapport qui englobe aussi les donations faites par les confrères à titre individuel au IMF 2000-2004. Les membres du Conseil Général expriment toujours leur surprise de voir le montant élevé de ces donations. Quand j’ai adressé le premier appel, il y a plusieurs années, aucun de nous n’aurait imaginé la réponse généreuse faite par nos confrères à titre personnel.


En plus de l’IMF 2000 et l’IMF 2000-2004, un de mes objectifs au cours de ces dernières années est de constituer des fonds pour le patrimoine de nos provinces les plus pauvres. Les revenus de ces fonds au capital intouchable, aideraient à garantir l’avenir de ces provinces et seraient utilisés pour la formation de leurs membres, leurs œuvres parmi les pauvres, et la santé de leurs missionnaires âgés. Pour créer ces capitaux j’ai fait appel à plusieurs provinces les plus nanties qui ont fait preuve d’une générosité extraordinaire pour partager leurs ressources avec les provinces les plus pauvres. 


Je veux exprimer ici ma profonde reconnaissance aux confrères et amis de la Congrégation de la Mission qui ont laissé dans leurs volontés testamentaires des héritages qui portent maintenant du fruit dans les missions. C’est une façon très concrète d’exprimer son amour et son zèle pour les missions, même après sa mort.


Cet appel est le même que les autres années. Je le fais avec moins d’embarras que par le passé, car je constate la grande générosité avec laquelle vous y répondez. Je vous demande, avec simplicité, de réfléchir si vous, personnellement pouvez verser une contribution, petite ou grande, au IMF 2000-2004. Je demande aussi à chaque Visiteur avec les membres de son Conseil de discuter la possibilité pour la province de verser une petite ou grande contribution. Je me permets de joindre un formulaire donnant les instructions pour la marche à suivre.

Ce sont mes appels en personnel et demandes d’aides financières pour les missions. Une des choses qui m’encourage le plus, en tant que Supérieur Général, est l’extraordinaire esprit missionnaire manifesté par les confrères, qu’ils soient jeunes ou plus âgées. J’en remercie le Seigneur et lui demande de continuer à bénir la Congrégation et à ancrer cet esprit parmi nous. 

Votre frère en Saint Vincent,

Robert P.Maloney, C.M.

Supérieur Général.

IMF: 2000-2004

Méthode pour verser une contribution

Contributions provinciales

1.
Par chèques à l’ordre de “Congregazione della Missione” (faire un chèque barré ou écrire au dos “seulement pour dépôt”.) Il faut les adresser à:






Elmer Bauer III, C.M.






Econome Général






Via dei Capasso, 30






00164 Roma






Italie

2.
Pour l’Italie et la France, les comptes C.C.P. peuvent être utilisés en suivant exactement les informations du Catalogue page 1.

3.
D’autres possibilités de transferts peuvent être étudiées avec l’Économe Général.

Contributions individuelles
1.
Chèques à l’ordre de “Congregazione della Missione” (faire un chèque barré ou écrire au dos “seulement pour dépôt”), envoyés à l’adresse ci-dessus.

2.
D’autres arrangements peuvent être faits à travers l’Économe Provincial qui sera au courant des diverses méthodes de transfert.

Dans tous les cas

1.
Un accusé de réception sera envoyé pour chaque don reçu.

2.
Si vous n’avez pas reçu d’accusé de réception pour votre don en un temps raisonnable, veuillez nous contacter pour clarification.

3.
Veuillez nous informer si vous faites un transfert d’argent, comme décrit ci-dessus.

Quelques informations et critères

pour ceux qui souhaitent se porter volontaires.
1. Si vous souhaitez vous porter volontaire, veuillez envoyer votre lettre de manière à ce qu’elle arrive à Rome pour le 15 décembre 2002.

2. Pour que je puisse lire les lettres toutes ensemble et qu’elles puissent être soigneusement classées, je vous prie de rédiger l’enveloppe comme suit:





Robert P. Maloney, C.M.





MISSIONS





Congregazione della Missione





Via dei Capasso, 30





00164 Roma





ITALIE

3. Il est utile, certes, de connaître la langue auparavant, mais ce n’est pas absolument nécessaire. Un temps d’étude de la culture et de la langue sera accordé aux missionnaires. Les modalités varieront selon le lieu où un confrère est envoyé. 

4. Bien que nous ayons décidé de ne pas établir de limite d’âge impérative, il est, bien sûr, nécessaire que le missionnaire soit suffisamment en bonne et ait la souplesse nécessaire pour l’inculturation. 

5. Les confrères qui se portent volontaires, en envoyant une lettre au Supérieur Général, devront en informer leur Visiteur. Je dialoguerai toujours avec le Visiteur à ce sujet.

6. Votre lettre devra donner des informations sur vous-même, votre expérience du ministère, les langues que vous parlez et votre formation. Elle devra aussi exprimer les intérêts particuliers que vous avez, comme la mission à laquelle vous aimeriez participer.

7. Même si vous avez déjà écrit dans le passé, contactez-moi de nouveau. L’expérience montre que des confrères qui sont disponibles à un moment peuvent ne plus l’être à un autre et inversement.
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